
8 L'ALBUM DES FAMILLES

les noms brillent aux pages glo- cantons de l'Est se colonisent.
rieuses de notre histoire : il devra, Qu'au milieu des grands bois appa-
uni la rapidité de conception à la raisse tout-à-coup un clocher, on
sÙreté d'exécution, il devra être à vient se grouper autour, à l'ombre
la fois inspirateur, créateur et conti- de la croix et sous la houlette du
nuateur ; car ici naitre, développer pasteur. Qu'on donne un Déziel
et grandir doit être l'euvre d'un aux falaises de Lévis et dans vingt
même jour. Et voilà <que le soufle ans une ville de 10,000 âmes s'élève.
qui avait fait surgir le temple et Qu'on lise l'histoire.
peuplé la solitude, couvre ses hau. Un jour, en 1818, un puissant du
teurs (e superbes monuments où jour, un favorisé de la f'ortune, Sir
la jeunesse cherche un asile pour John Caldwell, alors seigneur du
protéger son innocence,où la science Lauzon, charm: du site pittoresque
coulant de sa source divine, féconde de Lévis voulut y fonder une ville.
les esprits, où la charité. fille du ciel, Il fit tracer des rues, divisa la terre
descend d'eu haut, pour secourir et déserte en lets à bâtir, et appela sa
consoler. création du nom pompeux de Ville

Et pendant ce temps-là, sous la d'Au>ignjy, en l'honneur du duc de
même impulsion, le développement Richmond, alors gouverueur du
matériel marche de pair avec le i Canada. Sur les hauteurs où les
progrès intellectuel et moral. L'in- américains élevèrent autrefois leurs
dustrie naitetprospère,denouveaux batteries il fit construire uneéglise.
débouchés s'ouvrent au commerce Quatorze ans après, Bouchette,
et les relations extérieures se multi- décrivant cette ville d'Anbigny,
plient, répandant aussi le bien-être (isait Elle contient de 40 à 50
dans toutes les classes, comme pour, maisons occupées principalement
montrer que l'exploitation des res- (n été.
sources de la nature, l'agrandisse- Le puissant Caldwell et ses mis-
ment des cités, l'industrie laborieuse sions sont disparus. La ville d'Au-
et féconde de l'homme. entrent dans bii.ny est passée dans la légende.
les desseins de Dieu et l'action de Ce qui demeure, c'est la création
sa divine providence dc Mgr Déziel la ville de Lévis.

" Mais bientôt l'étroite enceinte Ce qui lrillc au soleil, c'est le
déborde : la jeune épouse devenue clocher d Notre-Dame. Ce qui a
mère ne suflit plus à abriter sous remplacé les vieilles redoutes de
ses ailes tous ses ennits. Et c'est l'ennemi, c stnt trois imposants
alors qu'elle voit s'élever a ses côtés, édifices lin college. un couvent,
iée de son souille et de son amour. un hospice.

une fille belle comme elle, et riche Qui redira les sacrifices, les iu-
comme elle de fécondite, d'espé- quiétudes, que ces oeuvres Ont
rance et d'avenir. coûté

- Ce clocher dont la flèche domi- Oh ' la délicieuse histoire il
nait fièrement les haut:urs solitaires ferait, celui qni pourrait recueillir
de Notre-Dame compte a peine tous les détails, toutes les intimités
trente ans d'existence, et dejà la de ces fondations de couvents et de
vieille cité peut voir se dresser colles dans nos paroisses.
devant elle une rivale redoutable, Progres implique sacrifice. Pour
qui a droit à sa part d'héritagre et (lu une oeuvre soit grande et belle,
la réclame, qui elle sera forcée de il faut qu'elle ait des commence-
céder bientôt la moitié( de son patri- mentsdifficiles. rour qu'unhomme
moine séculaire. soit grand et fort, il lui faut passer

Voilà l'histoire d une genéra- par le t reusvt des souffrances. PoUr
t ion ' Toilà l'ouvre d'un ,acerdoce.' que le fer soit dur et tenace, il faut

HI qu'il soit battu et qu'il rougisse au
Ililý.Z

Oui, voilà l'ouvre d'un pau re Perdub au milieu des campagnes,
prêtre. Les incrédules ont beau sans ressources, que d'obstacles ils
dire, il ir'y a que la religion qui ont eu à rencontrer ces prêtres
puisse grouper les populations, créer dévoués qui dotèrent leur pays de
des paroisses et des villes. Donnez si belles institutions ' Les Pain-
à nos populations des Hébert et des chaud. les Crevier, les Dêziel, ont
Racine, aussitôt les vastes solitudes bien mérité de l patrie.
du lac St-Jean se peuplent, les L i cause de l'éducation a ou de

vaillants défenseurs dans notre
province. Quand on remonte le
cours du temps, quand on contem-
ple nos pénibles commencements et
les progrès réalisés, on peut s'éton-
ner à bon droit.

L'action de Mgr Déziel ne s'est
pas bornée à diriger les intérêts
religieux de ses paroissiens, il a
pris en mains leurs intérêts maté-
riels et intellectuels. Doué d'une
perspicacité très-vive, possédant
une grande connaissance des hom-
mes, il avait sa place et sa voix
partout.

Quand il y a eu des crises à tra-
verser, des intérêts à soigner, des
progrès légitimes à réaliser, il était
là.

IV

Il est permis de se demander ce
que Mgr Déziel eût fait dans le
monde. Homme aux goûts calmes,
plein d'abnégation de lui-même,
étranger à tous les calculs des inté-
rêts humains, il est difficile de
supposer un caractère plus incom-
ple pour parvenir. Et, cependant,
on ne pevt douter que son énergie,
et ses talents de fine diplomatie,
l'eussent conduit aux premières
places. Mais, pourquoi se demander
h rôle qu'il aurait pu jouer dans le
monde quand le sien a été si bien
rempli ?

N'aurait-il pas été regrettable de
voir l'Eglise perdre un prêtre com-
me celui-là? Peut-on concevoir un
homme aussi rempli de l'esprit
ecclésiastique, aussi dévoué, aunsi
charitable ? Il n'a pas été et il ne
devait pas être autre chose que
prêtre.

Mgr Dêziel possédait à un haut
degré la confiance de ses supérieurs
ecclésiastiques. Que de fois n'a-t-il
pas été appelé pour trancher des
difficultés dans les paroisses ? Que
de fois ce digne ecclésiastique n'a-
t-il pas siégé comme théologien
dans les conciles provinciaux ?

Le 16 février dernier,Sa Grandeur
Mgr Taschereau, qui lni portaient
beaucoup d'estime, le nomma asses-
seur au tribunal d'Officialité établi
en vertu du 6ème concile provincial
de Québec.

Fônder une ville, créer la vie et
l'activité, là où régnait autrefois la
solitude ; faire marcher de pair les
progrès religieux, intellectuels et
matériels ; tenir d'une pwain fenne


